
A tous les membres,

Chers membres de la Société Européenne de Culture,

La présente lettre circulaire est une reprise de contact que nous nous me promettions de vous
adresser depuis plusieurs mois et qui vous est due. Il est grand temps que vous soyez mis au courant
de nos récentes activités et que nous vous brossions un tableau de notre situation actuelle.

ACTIVITES 2011-2012

Ceux d’entre vous qui nous ont écrit et qui ont été en contact avec le Secrétariat de Venise nous
pardonneront ce bref exposé d’un parcours qui leur est déjà, du moins en partie, connu.
A la suite du décès de notre cher et regretté Secrétaire général international, Michelle Campagnolo
Bouvier, en accord avec le Bureau international, nous avons confié la gestion des affaires courantes
de  notre  Secrétariat  à  Cosima  Campagnolo,  femme  de  lettres,  traductrice  et  rédactrice,  que
beaucoup d’entre vous connaissent comme fille d’Umberto et Michelle Campagnolo Bouvier, et
membre de notre Conseil Exécutif depuis plusieurs années. Ce choix a été dicté par le désir d’éviter
autant que possible une interruption des activités déjà lancées et de mettre la gestion des affaires
courantes dans les mains de l’une des personnes qui les connaissait le mieux, mais encore par la
nécessité  absolue  de  trouver  quelqu’un  de  disponible  à  prêter  son  œuvre  à  titre  gracieux,
naturellement  pour  un  temps  limité.  Cette  solution  intérimaire,  dans  l’attente  d’une  Assemblée
générale ordinaire qui puisse pourvoir à l’élection des organes de la SEC, dure jusqu’à ce jour.
Malheureusement, nous ne sommes pas encore en mesure de convoquer cette Assemblée, à laquelle
il est souhaitable et opportun de soumettre une perspective claire et des options nettes. Nous ne le
sommes pas, en raison des conditions financières dramatiques de notre Société, qui, suite à la crise,
a  perdu après  plus  de  60  ans  le  soutien  du  gouvernement  italien  (sauf  une  petite  contribution
annuelle, qui vient de nous être octroyée pour 2012), et à cause de la lenteur avec laquelle nous
parviennent les réponses aux diverses démarches entreprises pour retrouver une nouvelle stabilité.

Cela dit, tenu compte également de la réduction drastique des forces de travail allant de pair avec
 celle des ressources financières, c’est avec quelque satisfaction que nous vous soumettons la liste
de nos activités jusqu’ici.

– Le 9 juin 2011 nous avons réuni l’Assemblée des membres italiens, chargée de l’approbation de
notre bilan pour l’année 2010 et de notre budget pour l’année 2011. Cette occasion a permis aux
participants de se pencher, de façon bien évidemment informelle, sur les développements de la SEC
après la perte de son Secrétaire général international. Cette prise de contact s’est conclue à l’époque
par l’intention de convoquer l’Assemblée générale en novembre 2011 et par une déclaration forte de
disponibilité de relancer la SEC de la part de notre vice-président, le prof. Paolo Costa. Plus tard,
des problèmes de santé d’abord, et de surcroît de travail ensuite, ont empêché M. Costa de donner
suite à son intention. D’où, la nécessité de renvoyer l’Assemblée à un moment plus favorable.

– Au début du mois de septembre 2011 s’est tenue la quatrième édition de notre Summer School «
European Citizenship and Politics of Culture ». Cette quatrième édition de notre école d’été dédiée
à  la  mémoire  de  Bronislaw Geremek s’est  déroulée  avec  succès.  Parrainée  par  la  Regione  del
Veneto, la Città di Venezia, l’Autorità portuale di Venezia, la Fondation Pierre du Bois, et avec la
collaboration de la Fondazione Enérgeia, elle a été dirigée par son Directeur, la collègue Lorella



Cedroni. Elle a pu compter parmi les enseignants sur les collègues du Conseil exécutif : Claude
Brulant et Michael Schäfer, sur les membres Andrea Ciampani et Giuseppe Goisis.
– Pendant les derniers mois de 2011, grâce notamment à l’aide active de notre membre du Conseil
exécutif, Michael Schäfer, nous avons poursuivi la préparation de la réunion du Conseil exécutif et
du colloque conjoint sur les « Défis éthiques de l’économie globale », organisé en collaboration
avec la Stiftung Schloss Neuhardenberg (près de Berlin). Le colloque, idéalement conçu comme
une  continuation  des  travaux  de  l’Assemblée  générale  d’Innsbruck,  s’est  déroulé  de  façon
fructueuse dans le cadre idéal d’une campagne brande-bourgeoise bénie par les premières tiédeurs
du printemps. Le débat, auquel ont participé, entre autres, le Président, le premier Vice-président,
les vice-présidents internationaux M. Fetscher et Kudryavtsev, a su mettre encore une fois en valeur
le rôle de la politique de la culture dans un monde à la recherche de nouveaux modèles et où la
mondialisation limite toujours plus l’action des Etats nationaux, surtout sur le plan économique.
La recherche de modèles qui sauvegardent des acquis sociaux et économiques, tout en s’insérant
plausiblement dans notre réalité globale, ne peut que passer par la prise de conscience et l’effort du
dialogue qui construit.
L’apport des hommes de culture et de foi au sens large est donc fort et  incontournable dans le
moment de transition et d’évolution rapide que nous vivons.

– Quant à la réunion du Conseil exécutif :

- les membres ont pris acte des hypothèses de collaboration de la SEC avec d’autres institutions en
mettant en garde contre des options qui pourraient altérer son profile et son travail ;
- opté avec ferveur convaincue pour le maintien du Secrétariat à Venise ;
- salué avec satisfaction les rapports des Centres les plus actifs, tels le néerlandais, le polonais, le
français, et invité tous les Centres à développer une activité propre et vivante, dans ce moment de
difficulté du Secrétariat général international ;
- élu comme membre du Conseil exécutif même Mme Aniela Helfrich, remplaçant Mme Barbara
Witteman,  dans  l’impossibilité  de continuer  son mandat  pour  des  raisons  personnelles  ;  élu  de
même au sein du Conseil M. Pier Francesco Bernacchi, déjà membre du Conseil d’administration ;
coopté un certain nombre de membres.

–  Le 8  juin  2012 nous  avons  réuni,  comme chaque année,  l’Assemblée  des  membres  italiens,
chargée de l’approbation de notre bilan pour l’année 2011 et de notre budget pour l’année 2012. A
cette  occasion  nous avons eu le  plaisir  de  recevoir  dans  notre  siège  le  maire  de  Venise,  vice-
président de droit de notre Société, M. Giorgio Orsoni, qui a manifesté avec vive cordialité son
attention envers notre institution si étroitement liée à la ville de Venise, et sa disponibilité d’essayer
de trouver une solution pour nous donner 3 un avenir plus sûr et une situation plus stable. Cela nous
a réjoui, encore que nul ne se cache les difficultés dans les temps de crise que nous
traversons.-

PUBLICATIONS

«Inventario dell’Archivio (1950-2005)»
En mars est sorti un ouvrage auquel Michelle Campagnolo Bouvier, avec deux archivistes, avait
consacré un long travail au cours des dernières années : l’Inventaire des Archives de la SEC 1950-
2005.  Cet  ouvrage,  publié  en  collaboration  avec  la  Sovritendenza  Archivistica  per  il  Veneto,
renferme essentiellement le répertoire des Archives de notre Société, mais est ainsi conçu que les
différentes parties donnent une vue d’ensemble de l’histoire de notre Société. Il pourra être adressé
– moyennant la couverture des frais postaux – aux membres qui nous en feront la demande et aux
bibliothèques qui souhaiteraient le recevoir.



«Comprendre»
Nous sommes heureux de vous annoncer ici la parution du volume 3 de notre revue «Comprendre»,
un volume de plus de 300 pages, contenant, en premier lieu, les contributions au débat d’Innsbruck
sur le thème « Ethique globale, dialogue des cultures et la perspective européenne » ; le compte
rendu d’une dense journée consacrée à la mémoire de Norberto Bobbio ; deux inédits remarquables
de  nos  vice-présidents  Henri  Bartoli  et  Bronislaw  Geremek  et  un  bel  hommage  à  Michelle
Campagnolo Bouvier par le directeur responsable de la revue,  Marino Zorzi.  La parution de ce
numéro, encore terminé du point de vue de la rédaction par son rédacteur en chef, a subi un retard
lié à diverses raisons sur lesquelles il est inutile de revenir. Ici nous tenons à inviter tous ceux qui ne
sont  pas abonnés à notre  revue à s’adresser directement  à la maison d’édition pour acquérir  le
volume.  Ecrire  ou  téléphoner  à  l’éditeur  pour  commander  le  volume  :
segreteria@scriptamaneant.it ; tél. 0039-051- 223535.

Le No 4 est déjà en préparation : notre volonté ferme est de surmonter les difficultés pour maintenir
en vie cet organe fondamental de notre Société, mais votre soutien, sous la forme de l’achat des
volumes, est capital.

CENTRES

Les  centres  les  plus  actifs  poursuivent  leur  activité.  Nous  nous  bornons  à  vous  signaler  la
Newsletter conjointe des Centres français et néerlandais, qui offre, du moins en partie, un compte
rendu de nos activités. Si vous n’y êtes pas encore inscrit, nous vous suggérons de le faire, en vous
adressant aux présidents des Centres :
Dominique Leroy (dleroy34@hotmail.fr) ou Aniela Helfrich (anielahelfrich@hotmail.com).

Voyez également le nouveau site lancé par le Centre néerlandais :
http ://sec-nederland.nl/. (http://www.secnederland.nl/)

SITUATION ACTUELLE ET PERSPECTIVES 2013

Nous sommes profondément convaincus que la SEC n’a en rien perdu aujourd’hui sa raison d’être
par rapport à l’époque où elle a été créée et lancée. Certes, les priorités du jour ont évolué, la guerre
froide a été surmontée et, du moins dans les pays occidentaux, les problèmes des finances semblent
l’emporter sur celui de la paix.
Mais les hommes de culture ont lieu d’être «conscients de leur devoir d’agir en plein accord pour
sauvegarder et améliorer les conditions nécessaires à l’affirmation de la culture qui est la raison
d’être 4 de notre civilisation», de prôner le sens de la culture comme «création de valeurs» (Statuts,
art. 2), de pratiquer le dialogue «qui coûte» aujourd’hui autant qu’hier. Celle de la SEC est avant
tout une approche, une méthode. De plus, de nos jours, alors que les réseaux de communication se
sont  amplifiés  démesurément,  souvent  aux  dépens  de  la  qualité,  une  expérience  de  plusieurs
décennies et un travail continu et approfondi offrent une garantie toujours plus nécessaire. L’Union
européenne,  notamment,  semble  avoir  un  besoin  croissant  d’une  âme,  comme  on  l’invoque
volontiers.
Cela dit, et en dépit de notre conviction de fond, nous ne demeurons pas aveugles aux obstacles qui
nous entourent.  Il y a d’abord l’aspect financier.  La SEC a été pendant de longues années une
institution structurée, avec un siège stable et le personnel nécessaire pour mener à bien une activité :
le travail volontaire ne peut avoir l’efficacité de celui accompli dans un cadre solide. Ensuite, le
sens de l’engagement gratuit et tenace, qui n’a certes pas disparu, mais qui semble s’orienter plutôt
vers des causes spécifiques et ponctuelles, rend moins compréhensible aux nouvelles générations
l’œuvre de la SEC. A la lumière de ces considérations, il est clair que 2013 sera pour la SEC une
année décisive. Nos efforts se concentrent pour assurer sa survie et développer une activité plus
moderne dans ses formes. Des contacts assez prometteurs ont été noués dans la ville de Venise.
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Au courant de cette nouvelle année, nous espérons pouvoir convoquer l’Assemblée générale pour
lui soumettre le résultat de nos démarches. Entre-temps, la vitalité des Centres, votre participation et
manifestation  d’intérêt  envers  le  Siège  et  son  travail  sont  des  éléments  précieux.  Nous  vous
tiendrons au courant des prochains développements.
Nous ne pouvons conclure cette longue circulaire,  sans vous proposer d’attribuer formellement,
jusqu’à la  réunion de l’Assemblée générale,  l’intérim comme Secrétaire  général  international  à
Cosima Campagnolo. Cela non seulement en raison de ses engagement et attachement envers notre
Institution, mais encore pour éviter qu’un poste clef ne reste vacant trop longtemps. Veuillez vous
exprimer sur cette proposition. A partir du 25 mars prochain, votre silence sera interprété comme un
assentiment.

Permettez-nous enfin, d’exprimer ici notre vive reconnaissance à M. Antonio Zanchet, qui assure
une présence  précieuse  et  efficace  dans  notre  siège  de  Venise  et  suit  avec  attention  toutes  les
questions administratives.

Veuillez agréer, chers membres de la SEC, chers amis, l’assurance de notre fidèle attention.

Vincenzo Cappelletti, président

Arrigo Levi, premier vice-président

Giuseppe Galasso, directeur de la revue
«Comprendre».

Venise, le 23 février 2013


